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Véritable lien entre la fa-
mille, l'élève et l'équipe pé-
dagogique, le carnet de
liaison est un des éléments
indispensables pour
chaque élève.

À l’initiative de l'Associa-tion des parents d'élèvesdu collège Delta de Port-Gentil, l'équipe pédago-

gique de cet établisse-ment secondaire vient desuivre une formation surle carnet de liaison, cetrait d'union indispensa-ble entre l’école et les pa-rents. La formation, qui s'estdéroulée dans l'enceintedudit établissement, aété animée par le conseil-ler pédagogique Vie-sco-laire, Annie MfonoAsseko, qui a souligné lebien-fondé du carnet deliaison. Selon elle, « le

carnet de liaison est un
document obligatoire.
L'élève doit toujours
l'avoir en sa possession,
même lors des sorties sco-
laires, et a le droit de le
présenter à chaque de-
mande de l'administra-
tion ou d'un personnel de
l'établissement. Le carnet
de liaison doit être bien
tenu et aucun signe dis-
tinctif ne doit être ajouté
sur sa couverture.» Aussi,retiendra-t-on que le car-net de liaison comprend

des informations rela-tives à l'identité del'élève, les noms et lesadresses des responsa-bles légaux et des per-sonnes à contacter en casd'urgence. Tout comme ilrégularise les absences etles retards. « Lorsqu'un
élève a été absent, son ab-
sence doit être justifiée
dès son retour par un
écrit de ses tuteurs légaux.
Et lorsqu'il est en retard,
c'est le même procédé qui
est de mise», a indiqué

l’oratrice.Edwin Pambo, un des en-seignants ayant pris partà ladite formation, a livréson sentiment : « Grâce à
la bienveillance de notre
administration et à la Di-
rection d'académie pro-
vinciale (DAP), nous
avons reçu une formation
pour mieux édifier nos
élèves sur les bienfaits du
carnet de liaison, celui-ci
étant un outil pédago-
gique assez important de
relais d'informations avec

les parents. Les élèves
connaissent le processus.
Ce n’est pas un outil nou-
veau. Le Carnet de liaison
comporte beaucoup
d'améliorations qui éma-
nent directement du mi-
nistère de l’Éducation
nationale.»Voilà une initiative quidevrait faire école dansles autres établissementsscolaires de la place. Pourmieux suivre, à la trace, lecomportement des ap-prenants.

Un outil pédagogique important de relais d'information 
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...la conseillère pédagogique, Annie Mfono Asseko, et l'administrateur 
du collège Delta, Georgina Gnanga.
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L'équipe pédagogique du collège Delta lors des échanges avec...
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"LE Portgentillais" et "LePacha" sont deux boîtes denuit situées à un jet depierre, l’une de l’autre,dans la rue du quartierChic, dans le 2e arrondisse-ment de la commune dePort-Gentil. Derrière ces deux lieux deréjouissance s’est déve-loppé un sous-quartier queses habitants appellent
“Derrière-le Portgentillais”ou “Derrière-le Pacha”. Ony accède en contournantl’une ou l’autre boîte denuit. Et, quel que soit lechemin emprunté, on dé-bouche sur une voie sa-blonneuse qui sert defrontière entre les quar-tiers Chic et la Balise. Ici,les riverains ont décidé quecette voie ne connaîtrasans doute jamais un revê-tement de type bitume oupavé. Pour peu que desconstructions ont large-ment empiété sur le do-maine public. Les maisonsconstruites en matériauxdurables cohabitent aisé-ment avec celles enplanches. Mais toutes ontun dénominateur commun: la présence significative

des antennes paraboliquessur leurs toitures, qui té-moignent de la volonté desriverains d’être en phaseavec les réalités du mondepar le moyen des chaînescâblées.Par endroits, on tombe sur

des flaques d’eau. Les inon-dations y sont légion. Sur-tout en périodes des pluies.Il faut alors se chausser debottes. A défaut de patau-ger dans la boue, ou d'af-fronter les flaques d'eaupour accéder ou sortir de

ce sous-quartier. En saisonsèche, les enfants transfor-ment ces espaces en ter-rains de football. Pendantles périodes de campagneélectorale, les riverains sefrottent souvent les mains.Puisque les candidats à la

pêche aux voix y déversentdes camions de sable deremblai. Parallèlement,comme dans d'autres quar-tiers sous-intégrés de lacité pétrolière, de petitscommerces de proximités’y sont développés. On

note la présence d’une épi-cerie, d’un troquet, de ven-deuses de légumes, derevendeurs de crédits télé-phoniques, etc. Et chaquejour, le vieux César, retraitéde son Etat, délivre auxpassants, sur un tableaunoir qu’il entretient contrele mur de sa maison, uneéphéméride : date du jour,nombre de jours restantsdans l’année, le saint à cé-lébrer et une pensée dujour. La vie dans cette partie dePort-Gentil y serait un longfleuve tranquille si, detemps en temps, les rive-rains n’étaient réveillés parles lamentations d’un voi-sin, victime d'un vol pen-dant son sommeil. En effet,dans ce sous-quartier, il estrecommandé d'avoir lesommeil léger. Pour dé-jouer la vigilance des mal-frats qui écument les lieux.Il arrive que les aboie-ments de chiens, pour laplupart errants, mais fai-sant partie du paysage, ti-rent les habitants de leursommeil. Car, c'est le signalqu’un inconnu y rôde. Ilfaut alors se réveiller et semanifester. Un exercice unpeu risqué, mais c'est lacontrainte pour éviterd'être dévalisé.

“Derrière-Le Portgentillais” ou “Derrière-Le Pacha” ?
Un quartier de la ville
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Un autre passage du sous-quartier.

Ph
o
to
 :
 S
id
o
ni
e
 A

m
b
o
ng

ui
la

Une des entrées du sous-quartier qui n'est pas sûre d'être bitumée ou pavée.
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Chaque jour, un riverain, le vieux César, note 
le temps qui passe.
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